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- Aujourd'hui que l'on cherche partout à tirer le plus d'avantages prie-
sibles de nos produits indigènes, comme le constatent iles expi riences
reentes faites avec les tiges titi bl-d'inde, pour en retirer le sirpl nous
croyons utile de raîppeler à nos lecteurs îles considérations qui leur ont
déjà êté offertes.

Le lin est uit des produits canadiens qui offrent les meilleurs résultats,
et réunèrent davantage l'agricuzlieur de ses travaux. lien n'est perdu
dans cette plante. La graine recherchée se vend i un prix que l'on pour-
rait dire exorbitant ; lit itge fournit lit p rrire aux t liin les
plas remarquabîes, ce qui peut ci faire titi article de commerce die premier
ordre, d'ou l'on peut tirer par conisZquent de grands revenus pour lEtat,
outre lia richesse privée qu'elle pent procurer à ceux qui entreprendraieit
son exploitatiln sur une vaste échelle. Ainsi, avanitages particuliers pour
les cultivateurs, avantages pour l'État, tout enîgage donc à la culture
du lin.

Uni fait particulier que nous citerons suffira pour démontrer tous les
profits que l'on peut retirer de cette branche de I'agriculture.

Un curé de campagne ious a dit, ce jours dernirs, que, de la qeenclrre
d'un deii-iquart de muinot le graille, il en aviit récolté 0 minots, et 17
livres de filasse. Voilà qui est concluant, n'e.t-ce pav& ?

Que les cultivateurs en prennent donc leur parti, et qu'ils entreprennent
la culture du lin sur une vaste échelle.

Lat grande quantité de produits engagera les capitalistes a crécr des
manufactures; création d'ailleurs bien facile avec les magnifiques pouivoire
d'eau que l'on trouve sur le parcours de presque toutes les rivières que
sillonnent le pays ei toits sensti.

De là résulterait une baisse considérable de coton.-Car qui n'emploie-
rait pas, de pré«frence aux produits étrangers, leur propres prolirs ?-
Ainsi diminution dans les iiportations, voilà de suite %ui avantage signalé.
surtout si le traité de réciprocité était abrogà à son expiration.

Au prix que se vendent les cotons, un con.;oit facilemnent de quelle
grande utilité serait l'établissement île manufactures qui pourraient plrêa-
rer le lin de manière à permettre ax conomuiaiteurs le l'employer avec
autant de facilité et I'avanuage que les produits étrangers.

lier, nous avions le plaisir d'asaister à l'e5ai d'une nm'ehinl # brilyer l-
lin que M. Bertrand vient d'établir cri cette ville. U'étableement de 31.
Bertratd nous a paria très-renarquable. in engin neuf île huit forces fait
fonctionner la machine A broyer et les /'rorrhîoirs. M. Bertrand a. propo,c
d'ajouter à son établi.semnent urne scie ronde, un tour, etc., etc. Tel qu'il
est, ce: établissementdevra étre avantageux à notre localité et aux paruois-
ses du district. La minre à broyer emploiert huit personnes et po<urra
broyer ainsi lO h 100 bottes du liin par jour. D'nprè's l'essai que nous
avons vu, nous pouvons assurer les cultivateurs que cette machine peut
convertir leur lin en belle ct bonne filasse. 31. Bertrand a d'jà une cer-
taine quantité de lii à broyer, sous peu il devra en avoir davantage, parce
(lue les cultivateurs devront se faire tun devoir de l'encourager, et nous
sommes persuadé qu'ils y rencontreront leur proflit. Nous leur ferons remar-
quer que la machine a broyer donne 2 et 21 livres de filasse par botte dle
lin, tandis que broyé h la main, le lin ne tinne guère pluis qu'une livre et
demic.-Courrier de St. llyacinthe.

-M. Larnotuche, qui a réussi à faire mrir la plante du sorgho, cette annte,
comme nos lecteurs en ont été inforiés par notre excellent ami, 31. ler-
reault, le député dl Richelieu,- a en l'obligeance de nousapporter un sje-
cimen du airp qu'il a extrait de lit canne cultivée par lui. Le sirop h une
belle apparence, quîoique 31. Larnouche n'ait pas encore cu le temps il'apîpreni-
tire h le clarifier. Il a la inmiue couleur que celui que l'hon. 31. Cham;rs,
nous a envoyé ; mais le procâlé tout prirniltif que 31. Laitouclie aî employé
laisse h son *o le goat lle niitfs.

Au reste, il n'en a extrait qu'une demi-pinte cette année. Il se propose
de semer, l'année prochaine, les trois livres de graine qu'il a récoltées.

Il en sémera ine livre par arpent, laissant tut espace le trois pieds
entre chaque butte et le cinq pieds entre chaque sillon. Cet espace
facilite l'opéralion de l'extirpateur ou lu sarclage.

M. Larnouche compte sur un rendement de trois cents gallons par arpent.
Dans le sud, lit canne à sucre rend île sept I huit cents gallons par acre.
Et corinie 31. tedpatli, le propiriétaire île la grande raflinere le Sontréal,
dit à 31. Lamouche qu'il paierait ce sirop 30 cents le gallon, mime létat
perfectionn dans îlequel ee trouve la petite quantité extraite cette aime
par 31. Liarnourche, le rendement serait tres-avantageux, trdsluratif, d'au.
tant plus que cette culture coùte peu cher. La graine elle.mrme ne coûte
actuellement gne trente sous la livre aux Etats-Unis; il n'en faut qu'une
livre par arpent, et le prix cru blaisserait considlérablemiicnt, si la culture eu
devenait considéralle.

La culture nnme n'est pas couteuse et la distillation dlu slrop est très-
facile et fort éconoinique. Nous croyons que le rendement île chaque
arpent <le terrain consacré h cette culture, nue vaudrait pari oins île vingt
louis par arpent. C'est une belle perslective. Si nos cultivateurs ont tii
peu d'esprit d'entreprise, ils devront l'année pîroclinîiie faire les essais con-
sidtrables.

Ils ne peuvent craindre de perdre le fruit de leur labeurs. En coupant
la plante à l'époque convenable, lorsqu'elle est rempli le soni sue pricleux,
c'est-u-dire avant qu'elle ne soit more, Ils pourront facilement la broyer

et lit faire bouillir, et quelque soit le sirop qu'ils et oltienlront, Ni.
liedpatih leur en paiera la valeur, qui nu manquera pias d'tre suilisantil
pour leur procurer ti joli binifier. Ils auront en iêie temps la satisfac.
tion d'avoir enrichi leur pays d'une nouvelle industrie.- îuron Katioiale.

- Une comiagnie ernidienne.française funie il y a quelques mois dans
le but dexpler hi dép(ts d'huile de pétrole dan l'lle .ilauituline, attire
en ce momnent l'attention des capitalistes delontréal. Le <.lol>e de Toronito,
ibtits i ilditorial rtcent, nous ionne des reneignementa Inlortant.s sur
les op l rtions le cet to compagnie, Quatre pits olut i té ereusés ljà h de$
per)ftndeur ifferi nies le ineir avant 322 p;ieds, le econl 23f, le trol.
siîtie 10i et l, quatrième n'étant reutîti qu'à quelques lipeds an.dessus de
la surface dui si.

l.a stratification des dityfrentes couches traverses est comme suit pour
le puit No. 1.

lDépott coquillier.........................100 Dpieds.,
îable noir...... .... .. .. ........... .... 12 4

Iloelbe sil:eu.......................... 10
1o.1b0 ealeinr........ ................. 10 o
llocbe Msiliciels ...... ......... . .... .... 41 "
Roche clalciïre avant l'apparnire du platre... 17
1toheb rtcaie v......................... 15
lloche calaire et Iciense...................21 "

loche calcaire........................ .. "

Les mineure obtiennent de lluile de pétrole à une profondeur de 12G
pieds ainsi qu'.\ 248, nai.s il« furent retardés par une can 5alle setnbllable
à celle qulle lonuna le·s puits d'liniskillen. Aujourd'hui ils ont obtenu 17
barils d'huile qui ont éé expédids N 31. P'arnon, le Toronto, pour in faire
presai. p' puits sont situéS sur les lord lu lac et offrent ainsi les plus
grandes f (clités de tranleport.

Ce, fait- lie laieînt s de iloute que des sources coneilérales d'huile
se trouvent dlîi Ilie Manitoulinc. Le ille e..spre que ilana peu de teipS,
il aurt le haisir lanni nier au public nonculement que 1 7 barils, manis
que 17,000 barils ont été obtenus de cette nrouvellu région canadienne
d'huile le pétrole.

- Ce qui suit est une liste du nombre de récompenees donnàes ciaque
p'ays dans l'expositiun universelle qui vient d'avoir lieu D ubliu.

3entions
Pays. 31édailles. honorables. Total.

110yarune-Uni...........................414 175 589
mas ............................................. 2 2Cianada.. ...................... 24 25 49

In les ................. .................... '3 3
.Jamaquue................................ 2 2 4
Lagos....................... . '
Malte................................3 3
île 3autice............................ 5 l 16
Natal................................. 3 3 G
T'erre-Neuve...........................
Nuvelle-Galles.Sud.......... .............. 3 3
Nouvelle-Zbadeo........................... 1 
Nouvell-.ose.......................20 21 41
Quleensland'A.............................. 1
Victoria...............................35 59 .. 4
Côte Ouest d'Mfrique...................... .... I 1
.\utriee.......... ...... ...... ...... .... ' 3 17 51
lHaviere .................. .................. I 2 3
ll.lghiie...................................94 41 135
Chine.......................... ....... 1
Darniiark .............................. 1 
France ....... .... 80 .2 102
Italie ................................ 13 62 155
Japon....................................... 2 2
Sibi.rie... ... .... ...................... , ........ 1 1
Paîys-ltas............ ..... .............. 13 4
lome................................17 10 27
Rlussic................. .................
Saxe i...... .............................
Siam ........................................
Suiede et Norvge ......................... 7
Sui;,e ................................ 19
Zolverein.................. ...... .. ... 2 101
l'tntsý.1;nii............................22

S1.175

Comine on lei voit, le Catnult occupe, le 7 vile ranig panrmi tarîtes les puis-
stiîiccs quii omit coricotinli.

Tyliogatulîie dl'Et.'uku<.u,0 Szlci 612t loi ittro St. Vinicent, itou tdýal.


